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les établissements de la Société d Colo' Rév M. Bélanger, curé de Descham- faire dans los conditions le plus fhvo-
nisation de Québec dans Chavigny,sous bault, a obtenu du gouvernement un rables possibles, puisqu'on y arrive par
la direction du Révd. M. Bélanger,curé octroi temporaire d'uno centaine do un beau chenin, et on même temps los
do Deschambault. Les rapports étaient lots, au mois dû mai 1870, pour y com. plus avaniagouscs aux colons qui com-
très-coritradictoires ; nous voulions ju. mencer des défrichements. Dopuis moneent, puisque quatro sociétés do
ger par nous-mêmes. Nou.s fûmes ae- cette époque, l'inspirateur de cette bol- colonisation s'entendent pour c:mcen-
compagnés do plusieurs -bons défri- lo entreprise n'a pas perdu un instant. trer leurs opérations sur. lo mêmo
cheurs, chasseurs et coureurs do bois, Avec des moyens très-limités, puisqu'il point. La Eociéte de PormOnuE No, 1
conraissant bien la localité. Depuis la n'a ou quo trois cents piastres à sa dis- promet dos primes d'encouragement on
chapelle de St. Ubaldo, los établisse- position; il a commencé des défriche- argent pour les défricheonots qui vont
monts continuent presque sans inter- monts sur plusieurs lots, construit un se faire cet automno et ]0. printemps
ruption l'espace .de 2 lieues environ. hangar qui sort de logement à ses hom prochain. Si le temps est f ivorablo,
Dans tout ce parcours,losgrains avaient mes. 'Il a levé le carré d'une maison elle ose se promettre de voir do belles
la plus belle apparenco. -De jolies mai- assez spacieuse qui pourrait servir de récoltes sur un bon nombro -do lots dès
sens ont remplacé la pauvre cabane, chapelle on attendant mieux. Enîfin il l'automne proohain. La 4société de
premier abri du, défricheur. A partir a construit un moulin à scie qui devait Qaébec ne voudra pas sans doute aban-
do là, on entre en pleine forêt. Le sol commencer à marcher le .Iendemain de donner une entreprise qui pi-omet beau
est bon, et l'on pourait dire excellent notre départ. Un moulin à farine est coup pour l'avenir. Ayant du lo mérite
partout,surtout sur les lots qui bordent commencé. de l'initiative, elle tiendra à honneur
la rivière dans Montauban. La spécu- Dans Chavigny le foin et les grains de développer do sî bons commeno-
lation adéjà saisi ce beau territoire. A sont très beaux. monts.
l'exception de trois ou quatre lots, où Tous ceux qui se mêlent de critiquor VIII
l'on voit des commencements d'abatis, les opérations de M.Bélanger devraient CoNCLUSIoN.
tous les autres sont retenus par des pro. se transportor sur les lieux pour voit-, Faut-il on terminant faire un appelpriétaires éloignés qui attendent des comme nous l'avons fait, les merveilles - d
alcteurs à haut prix. Heureusement que peut opérer lo dévouement à une au patriotisme de tous les jeunes gens
que la loi donne au gouvernement un noble et grande cause. L'œuvre de M. du comté de Portneuf qui veulent se
moyen aussi prompt qu'efficace do se Bélanger a ou ses détracteurs comme f£ire un avenir en dehors du toit pater-
débarrasser de ces chancros da coloni- toutes les oeuvres d'un grand avenir. nel ? Faut-il les inviter chaloureuso-
sation. Nous avons tout lieu de croire Les fabricants et los colporteurs de can ment a aller se choisir dea lots da:s
que le bureau des terres fera son de- cans vont être réduits au silence. Montauban et Chavigny ; ai lieu d'ai-
voir, et que dos mesures seront prises Comme l'arbre se connait toujours à ler végéter misérablement dans les
pour livrer immédiatement toutes ces son fruit, lo succès do la colonisatioode villes comme journaliers óit dans les
belles terres au défrichement et à la Montauban et do Chavigny fermeront chantiers du Haut-Canada et du Saint
colonisation. la bouche aux hommes à courte vue,et Maurice, ou bien dans les inanufactu.

Nous n'avons pas visité les terres qui aux petits calculs de l'orguouil fi-oissé, rs et les brqguercs américainos? Puis-
bordent la rivière Batiscan dans Mon- du dépit et de la jalousio. se la lecture de ce rapport changer
tauban, à l'Est du pont dont nous avons ViI leurs idées I
parlé plus haut. Le gouvernemont pa- PosITIoN AVANTAGEUsE, Il nous reste un devoir A emplir.
rait y avoir fait tracer un chemin l'es. Los établissements agricolos do ces Notre tâche ne serait pas complète si,
pace d'environ une lieue et domioen deux cantons auront bientôt une gran- interprtes fidèles do tous les membros
suivant les bords de cotte même rivière do valour. Outre la fertilité du sol qui de notre excursion, nous no rondions
Mais ce chemin n'est pas fait. Cette produira toujours des produits abon- pas témoignage à la générosité de M. J
rivière sépare lescantons Mon.auban et dants, il y a sur la rivière Batiscan des 1). Broussoau, député du conjté do Port
Chavigny, dans la direction de l'est à pouvoirs d'eau en grand nombre et d'u neuf aux Communes. Non:content do
l'ouest; Chavigiy est au nord, Montan no forne incroyable. Le seul rapide nous honorer de sa présono, il a bien
ban au sud. appelé le neuvième, au pont do M1. Bé- voulu fburnir et faire transporter à ses

Le côté nord de la rivière est plus langer, se compose d'une longue suite frais deux tentes et tous los approvi-
accidenté que le côté sud. Mais il y a de cascades où l'eau mugissanto se pr- sionnenients nécessaires à â,ne expedi-
do très-bons lots surtout dans les envi- (cipito comme un torrent. 'Pour l'orma- tion do cette nature. Rien n'a manqué
rons du pont, au côté ouest. Le che- tur de beaux paysages, !a vue de ces Son frère, M. Anslmo Brousseau, l'a
min,lo long de la rivière est commencé. -iapides;superposés, considérés du pont, adminablement secondé en dirigeant
Il y a environ 16 arpents de fait. Il y offro un coup d'oil plein do charmes et lui-memo à la tête do sOs hmônies toi-
a une lieue et demie de chemin fnit d'émotion, tes les opérations du campement. Il
dans Chavigny. On y arrive par unchemin beau dans a bravement payé de sa personne on
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LAC AU SABTE.
On nous a dit que ce lac a 3 lieues de

long sur une lieue de largo. Mais cette
mesure devrait être probablamnt r-
duite do PX moitié au moins. Il est à
une petite distance de la rivière Batis-
can, environ trois quarts de lieue. La
côté nord n'a pas été suffisamment ex-
ploré. Le côté sud a de très-bons lots.
On entrevoit la possibilité d'y placer
une nouvelle paroisse, après colle qui
va se faire immédiatement dans Mon.
tauban. Le chemin qui y conduit est
dejà bien avancé. Les terres qui bor-
dent ce chemin sont excellentes.
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ETABLISsEMENTS DE LA SOCIETE DE Co-

LONISATiON DE QUE3EQ
DANS CIIAVIGNY.

cotte societé, sous l'inspiration du

tout son parenurs, de Il lieues depuis pur l o e , il uC M .y orl on ae nuvommgeus e ,'
lo St.Laurent. Co chemin commence pas ou peur des fatigues ' n voyagede
à l'église des Grondines. On sait qu'en plus de 50 lioues de Québe- aller et
cet endroit, un petit havie reçoit un retour ou wagon chargé.batean à vapeur qui se rend à Quèbec Puissent les Ma . Broussau agréer
deux fois par semaie les jours do -nar- l'exqression de nos plus sineères ramerché. C'est donc un immense avantage ciments.pour les colons on arrière de cette pa,
roisse. Ils auront d'ailleurs dans peu Pointe aux Tremblos, i
do temps, nous l'espérons, une autre fi 1er sept. 1871. j
cilité pour lo transport de leursproduits L. E. Ptro.
aux grands marchés du pays. Le chie- Curé de la Pointe ax'1, treblmin de Éfer de la rive nord qui passera . ',
probablement dans les environs du vil. Presidént S. C. 1.
loge do St. Casimir, leur offrira un nou- P. BiuAuox, Pire.
veau débouché plus rapproché d'eux Curó des Ecureuil.
et constamment ouvert en toutes sai- Secrétaire S. C. P.sons de l'ann.eo.

La colonigation de Montauban ,t do
Chavigny, mur la rivi ère )atiscan, va Ee


